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1.
C’est à l’enterrement de Farrah que Claire Ryan avait rencontré Logan Pierce pour la première fois.
Sa demi-sœur ayant perdu amis et connaissances au cours d’une vie aussi brève que dissipée, seuls les amis de Claire, une quarantaine de personnes en tout, assistaient à ces funérailles. La présence de cet inconnu l’avait intriguée et déconcertée.
Qui était cet homme ? s’était-elle demandé. Un amant éconduit de Farrah ? Probablement pas : il n’y avait nulle tristesse sur son visage, seulement de l’hostilité, presque du mépris. Et pourquoi se tenait-il à l’écart du reste de l’assemblée comme s’il craignait une contamination ? Bizarrement, aussi, il n’était pas non plus venu présenter ses condoléances…
Jeune et très grand, il avait produit sur Claire une forte impression. Pas en raison de son costume gris acier dont l’austérité convenait aux circonstances, mais à cause de sa mine sinistre et de son regard glacial. Inexplicablement, une peur étrange l’avait soudain glacée.
Peut-être avait-elle pressenti que cet inconnu allait bouleverser sa vie en lui faisant un odieux chantage…
Si, à cet instant, Claire avait soupçonné les intentions de cet homme, elle aurait quitté la petite église au mépris des conventions. Elle serait passée prendre son neveu Cody chez sa baby-sitter avant de disparaître à l’autre bout du monde.
Or Claire était trop droite pour imaginer un seul instant qu’on puisse la manipuler.
*  *  *
Quelques jours après les obsèques de sa demi-sœur, Claire fut informée que Logan Pierce demandait la garde légale de cet enfant de deux ans dont elle s’occupait depuis toujours. Le père de Cody, mort deux ans et demi plus tôt, n’était autre que le frère cadet de Logan Pierce.
Le souvenir du procès laissait à Claire un goût amer. Elle avait perdu parce que son avocat s’était montré incapable de plaider sa cause correctement et de faire valoir ses droits sur un petit garçon qu’elle considérait comme son propre fils.
Logan Pierce, quant à lui, avait pu s’offrir les services d’un ténor du barreau de Dallas. Dernier représentant d’une famille de gros propriétaires terriens de cette partie du Texas, il était en effet immensément riche.
Contrainte de se soumettre à la décision de la justice, Claire devait donc remettre Cody entre les mains de son tuteur légal dans un délai de huit jours suivant le verdict.
*  *  *
C’est par une radieuse journée d’été, la plus triste de toute son existence, que Claire Ryan quitta San Antonio. Le trajet fut long et triste et, après une bonne heure de route, elle se gara devant le ranch, l’un des plus importants de tout le Texas.
La gorge serrée et le cœur battant d’appréhension, elle prit Cody endormi dans ses bras et se dirigea vers l’entrée d’une impressionnante maison.
A peine eut-elle sonné qu’une femme, sans doute la gouvernante, vint lui ouvrir et la fit entrer sans lui souhaiter la bienvenue. Elle la conduisit jusqu’au salon avant de retourner dans la cuisine d’où elle revint peu après avec un plateau sur lequel il y avait du jus d’orange pour Cody et du thé glacé pour Claire.
Après avoir déposé le tout sur la table basse, la gouvernante remplit un gobelet en plastique et un verre puis disparut sans un mot.
Un silence absolu régnait dans la maison, comme si les lieux se trouvaient sous l’emprise d’un charme, songea tout à coup Claire en frissonnant.
Nouée par une angoisse grandissante qui la rendait incapable d’avaler quoi que ce soit, elle ignora le thé glacé posé devant elle. Pour tromper son attente et sa détresse, elle se mit à bercer le petit garçon endormi. Un immense sentiment de solitude l’envahit soudain et Claire sentit bientôt les larmes lui monter aux yeux.
Son avenir s’annonçait lugubre.
Quand elle aurait quitté le ranch Pierce ce soir, ou au terme du week-end si toutefois elle pouvait y séjourner deux petits jours, elle ne reverrait plus jamais Cody… Légalement, elle n’avait aucun droit sur l’enfant que sa demi-sœur, dans son incroyable désinvolture, lui avait confié à peine sortie de la maternité.
Claire avait tout de suite accepté d’élever son neveu ; elle avait aimé Cody dès l’instant où il s’était retrouvé dans ses bras, le jour de sa naissance. C’est avec joie et sans regret qu’elle était en quelque sorte devenue maman.
Elle venait de passer les deux plus belles années de sa vie. Jamais elle n’avait regretté sa décision de se charger de son neveu malgré les nuits sans sommeil lorsqu’il faisait des cauchemars ou qu’il était malade, malgré les difficultés à concilier son emploi avec l’éducation de Cody…
Ce dévouement infini et ces petits détails du quotidien n’avaient pas compté devant le tribunal… mais comptabilise-t-on la tendresse et l’amour maternels ?
Farrah s’était trouvée enceinte par accident et avait vécu sa grossesse comme une malédiction. Elle avait donc été ravie que Claire accepte d’élever cet enfant qu’elle ne désirait pas et considérait comme une entrave à sa liberté. Cependant, l’intrigante Farrah comptait utiliser son fils pour faire chanter la famille Pierce.
Farrah espérait que Cliff Pierce, père de Cody et fils d’un grand rancher texan, l’épouserait en la sachant enceinte. Comme il refusait, Farrah, dotée d’une imagination fertile et de très peu de scrupules, avait alors envisagé de lui extorquer une somme coquette, prétendument pour élever son fils, mais surtout pour mener la belle vie.
Or Cliff avait trouvé la mort dans un accident de voiture peu avant la naissance de Cody, réduisant à néant l’ambitieux projet de Farrah.
Puis Cody était né. Farrah l’avait confié à Claire avant de disparaître sans donner de nouvelles, ou si peu… L’insouciante jeune femme lui avait abandonné son fils, mais sans jamais entreprendre les démarches officielles pour que Claire devienne la tutrice légale du petit garçon.
Il y avait à cela une explication : Farrah ne désespérait pas de faire pression sur la famille de Cliff, ou plus exactement sur Logan Pierce, pour obtenir une part de l’héritage Pierce. Elle disposait d’un atout maître ; le test de paternité prénatal réalisé à partir du liquide amniotique prouvait que Cody était le fils de Cliff ; Logan Pierce ne pouvait donc l’accuser d’être une aventurière.
Farrah avait la certitude que le frère aîné de son ex-amant reconnaîtrait Cody, seul descendant et héritier de la famille, et elle comptait monnayer son fils pour lui soutirer beaucoup d’argent.
Hélas ! Farrah n’avait pas prévu sa mort prématurée qui mettait fin à toute forme de chantage et permettait à Logan de revendiquer légalement la garde de son neveu.
D’où la présence, intéressée, de Logan Pierce à l’enterrement de Farrah et cette hostilité déclarée à l’égard de Claire, à l’église.
Une semaine plus tôt, la cour avait statué : Logan Pierce serait le tuteur légal de Cody. Le frère de Cliff était plus proche de Cody par les liens du sang que la demi-sœur de Farrah.
Et l’amour maternel ? L’amour filial ? Cette tendresse qui s’était ébauchée pendant deux ans entre Claire et le petit garçon n’avait-elle donc aucune importance ?
Ce verdict était absurde !
Si Claire avait été plus riche, elle aurait fait appel ; malheureusement, elle n’était pas de taille à lutter contre Logan Pierce.
Elle aurait peut-être accepté plus facilement la décision de la justice si l’oncle de Cody, homme froid et insensible, n’avait catégoriquement refusé qu’elle fasse partie de la vie de l’enfant. Il estimait qu’elle était aussi dangereuse et irresponsable que Farrah, un argument que son avocat avait développé avec une diabolique habileté…
Claire s’arracha à ses pensées et soupira. Elle voyait aujourd’hui son neveu pour la dernière fois et elle était inquiète.
Comment Cody allait-il surmonter le traumatisme de cette rupture ? Elle n’avait pas eu la force de le lui expliquer, Cody étant à son avis beaucoup trop jeune pour comprendre la situation et le monde des adultes.
Sans elle, le petit garçon se sentirait abandonné… Claire était sidérée que le juge n’ait pas envisagé les conséquences d’une séparation brutale sur un si jeune enfant. De plus, l’avocat de Logan Pierce savait parler et plus encore convaincre. Sa plaidoirie resterait sans doute dans les annales de la justice… se dit Claire avec amertume.
Si Logan Pierce avait été jovial et chaleureux, la situation aurait été plus tolérable. Or cet homme était plus sinistre et glacial que la banquise, et il ne lui avait pas adressé un seul mot durant le procès ; aucun arrangement amiable n’avait donc été possible.
Toutefois, aujourd’hui, Claire avait décidé de mettre sa fierté de côté. Elle lui demanderait un droit de visite pour que son petit garçon ne soit pas affecté par cette séparation inhumaine.
Elle avait conscience que ni les larmes ni les supplications n’attendriraient Logan Pierce. Il la traiterait d’hystérique et lui refuserait tout droit de visite. Pour le gagner à sa cause, Claire devait rester aussi calme que possible et déployer toute sa diplomatie et sa casuistique pour le persuader que la transition serait plus facile pour tous les trois s’il l’autorisait à revoir Cody.
Le maître du ranch Pierce lui paraissait être un homme intransigeant et glacial, évoluant dans un monde parfaitement organisé où caprices et désobéissance n’avaient pas leur place. L’éducation d’un jeune enfant nécessitait pourtant de la patience, de l’endurance et une certaine souplesse d’esprit. Célibataire endurci, Logan Pierce vivait seul et n’avait pas l’habitude des enfants. Peut-être accueillerait-il avec soulagement sa proposition de rester en contact avec elle ?
Cet espoir restait cependant bien fragile, car Logan Pierce avait une piètre opinion de sa personne… mais ce que M. Pierce pensait d’elle lui était bien égal. Le bonheur de Cody était en jeu, Cody auquel personne n’avait demandé son avis et qui, depuis sa naissance, n’avait jamais quitté sa mère de cœur…
Réunis par le plus grand des hasards, Claire et Cody étaient maintenant unis par la plus tendre affection.
Ce lien était même si fort que Claire en arrivait presque à penser qu’elle avait porté Cody dans son ventre et qu’elle lui avait donné naissance.
Arrachait-on un enfant à sa mère ?
Comme s’il percevait son angoisse, Cody remua avec impatience, se frotta les yeux, puis poussa un gros soupir ensommeillé. Il n’avait pas très bien dormi dans la voiture, et le manque de sommeil le rendait généralement grognon. Le moment était décidément mal choisi pour sa première rencontre avec son oncle, lequel se faisait d’ailleurs attendre… constata Claire, inquiète.
La maison baignait toujours dans un impressionnant silence et la gouvernante n’était pas revenue. Cette femme, qui allait sans doute s’occuper de Cody, ne s’était montrée ni agréable ni souriante avec l’enfant, songea Claire de plus en plus anxieuse. D’ordinaire, Cody attirait la sympathie avec ses grands yeux bleus, ses boucles de chérubin et son air sage.
Cela dit, en arrivant, le petit garçon dormait, bras noués autour de son cou et visage niché dans son épaule. La gouvernante, en femme avisée, n’avait peut-être pas voulu le réveiller. En tout cas, Claire espérait que son indifférence s’expliquait ainsi… Puis son regard tomba sur le gobelet rempli de jus d’orange que la gouvernante avait servi à Cody ; sans doute fallait-il voir là une petite marque d’attention, se dit-elle avec espoir.
Cody se mit soudain à pleurnicher.
— Tu veux boire du jus d’orange, mon cœur ? lui demanda Claire pour le distraire.
L’enfant opina et Claire lui tendit le gobelet. Il but une gorgée, lui sourit, mais refusa obstinément de boire davantage. Il venait de repérer une statuette de bronze représentant un cheval sur la table de bois précieux, à côté du sofa. Impatient, il se dégagea des bras de Claire et tendit la main vers la statuette qui se renversa.
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Contrat de mariage, Susan Fox

En recueillant Cody, son neveu, Claire Ryan n'imaginait pas que
l'oncle du petit gargon, le riche et magnétique Logan Pierce, en
obtiendrait la garde. Et encore moins qu'il allait lui proposer
un curieux marché : I'épouser pour qu’elle devienne vraiment
la mére de I'enfant. Une offre bien trop tentante pour que Claire
la refuse ; méme si cela signifie partager la vie - et le lit - de Logan...

Un séduisant milliardaire, Julia James

Depuis quelque temps, Portia ne cesse de trouver sur son chemin
Diego Saez. Or, le mystérieux homme d'affaires est bien la derniére
personne qu'elle souhaite rencontrer. Car non content de lui
avoir déclaré son intention de la séduire, il menace désormais de
prendre le contréle de la banque dont elle est I'héritiére...

Rencontre avec une inconnue, Kathryn Jensen

Antoine est furieux : quelqu'un a usurpé son identité pour
se lancer dans une activité d'escorte ! Afin de rétablir la vérité,
le voila obligé de rencontrer la premiére cliente de I'imposteur -
une certaine Maria McPherson. Mais au lieu de lintrigante
qu'il imaginait, Antoine découvre une jeune femme ravissante
et timide, qui prétend étre, comme lui, victime d'un canular...
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